
FAITS & CHIFFRES
On estime à quelque 1,2 à 1,4 million le nombre d’arbres 
de Noël vendus en Suisse chaque année. Un peu plus de 
la moitié sont importés du Danemark, d’Allemagne ou 
des Pays-Bas, 40 à 45% sont de production indigène. En 
plus de cela, les propriétaires forestiers et les agricul-
teurs en récoltent un nombre inconnu pour leur propre 
usage. Le sapin de Nordmann est l’arbre de Noël le plus 
populaire avec 65% de part de marché, suivi de l’épicéa 
avec environ 20%. Les autres essences sur le marché 
sont le sapin blanc, l’épicéa bleu, l’épicéa blanc, l’épicéa 
d’Engelmann, le sapin de l’Arizona (corkbark fir) et le sapin 
noble.

En Suisse, quelque 500 exploitations agricoles ou fores-
tières produisent des sapins de Noël. La grande majorité 
proviennent des cultures agricoles (600 ha au total). Une 
petite partie proviennent des forêts : il s’agit de plants 
récoltés à l’occasion des éclaircies normales ou cultivés 
dans les zones situées sous les lignes électriques, où ils 
ne peuvent pas pousser en hauteur. La forêt ne subit donc 
aucun dommage.

AVANTAGES DES ARBRES SUISSES
Les arbres de Noël indigènes sont en général produits 
de manière beaucoup plus respectueuse de l’environne-
ment que leurs concurrents étrangers. En effet, dans les 
petites cultures bien entretenues des paysans suis-
ses, on utilise beaucoup moins de pesticides et autres 
substances auxiliaires que dans les grandes exploita-
tions étrangères. Et en forêt, l’utilisation de substances 
chimiques et d’engrais est totalement interdite.

De plus, les sapins suisses n’ont pas besoin d’être 
transportés sur de longues distances et ne passent pas 
non plus du temps dans des entrepôts frigorifiques, très 
énergivores. Ils sont généralement coupés peu de temps 
à l’avance et donc vendus frais.

Les arbres de Noël poussent environ sept à dix ans avant 
d’être coupés. Durant cette période, ils servent d’habitat 
à toutes sortes d’animaux et en bien des endroits ils cont-
ribuent à stabiliser le sol.

En dix ans, un hectare de jeunes sapins lie près de 145 
tonnes de dioxyde de carbone (CO

2)
, libère de l’oxygène et 

filtre d’énormes quantités de poussières présentes dans 
l’air. Contrairement à leurs sosies en plastique, les sapins 
de Noël naturels sont neutres en CO

2
: leur combustion ou 

leur compostage ne libère pas plus de CO
2
 qu’ils n’en ont 

lié pendant leur existence.

OÙ TROUVER DES SAPINS SUISSES
Pour les agriculteurs et les entreprises forestières, la 
vente sapins de Noël représente un revenu annexe bien-
venu. La création de valeur est réalisée localement. Les 
producteurs suisses sont organisés au sein de la commu-
nauté d’intérêts pour les sapins de Noël, «IG Suisse Christ-
baum». Son propre label ou le Certificat d’origine bois 
Suisse (COBS) garantissent la provenance indigène. Les 
vendeurs d’arbres de Noël suisses se trouvent sur www.
igsuisse-christbaum.ch et en période de Noël aussi sur 
www.foretsuisse.ch. Pour être sûr qu’un sapin provient de 
la forêt voisine, le mieux est de demander au forestier.
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Plus d’un million d’arbres de Noël sont installés chaque année dans le salon des ménages suisses, et la plu-
part proviennent de l’étranger. Mais il y a aussi de bonnes raisons de préférer acheter local. 
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CONSEILS PRATIQUES
>> En attendant Noël, laisser le sapin dans son filet et 

l’entreposer à l’air libre, le pied dans un seau d’eau.

>> Pour monter le sapin, utiliser un support avec un réser-
voir à eau. Ne pas appointir le pied. De cette façon, les 
vaisseaux situés sous l’écorce peuvent absorber plus 
d’eau et le sapin reste frais plus longtemps.

>> Dans une pièce chauffée, un sapin de Noël perd jusqu’à 
un litre d’eau par jour par évaporation. Remplir donc 
régulièrement le récipient.

>> Humidifier le feuillage chaque jour avec un vaporisa-
teur pour le garder frais plus longtemps. Employer de 
l’eau distillée pour éviter les taches de calcaire sur les 
décorations.

>> Elimination: enlever les décorations et mettre le sapin 
avec les déchets végétaux ou l’apporter à la déchetterie 
locale. Il finira dans une usine de compostage ou une 
centrale thermique. Ne jamais jeter les vieux sapins de 
Noël en forêt ! 

>>

L’épicéa ou sapin rouge (Picea abies) est  

le grand classique pour Noël est c’est aussi  

l’arbre le plus commun en Suisse. Cet arbre  

au branchage fin dégage une bonne odeur  

de résine, mais il perd ses aiguilles rapidement. 

Très apprécié, le sapin Nordmann (Abies  

nordmanniana) est originaire du Caucase,  

mais il est cultivé en Europe et en Suisse  

comme arbre de Noël. Sa forme est régulière,  

ses aiguilles sont souples et fournies et il se  

conserve bien.

Il vaut la peine de rendre visite au forestier.  Dans beaucoup de  

communes, vous pourrez choisir votre sapin vous-même en forêt,  

et les entreprises forestières vendent souvent aussi des branchages,  

des bougies finlandaises, du bois de cheminée et bien plus encore.
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